
surface. 

ar un pli.énomène périoaique où (es liommes pofüiques pro­
posent au{ gogos aes (enaemains où Con rasera gratis, {es 
pro6(èmes aes aisparitions-en(èvements et aes massacres 
au 5 juiffet 1962 à Oran - sur {esquefs je revienarai p{us 
avant - occu{tés penaant 44 ans, refont opportunément 

C'est en premier Cieu un rapport, éta6Ci par rm fristorien qui nie Cavoir 
fait, un généra[ en retraite et une agence pour Cinaemnisation rfes 
rapatriés, qui aevait être remis au Premier :N{inistre en cette périoae 
préé{ectora{e et 1font C'E'lt_press aurait Cel{!{usivité. 
'Dans rm articCe se vouCant à sensation, mê(ant Cà-peu-près et {e fiel {e 
rérfacteur ae cet lie6ao se gausse aes «cfrijfres effarants avancés par une 
fra11ge ae fa communauté pieas-noirs, travai{{ée par {es nosta{giques ae 
(a cofo11isatio11 et {es anciens u{tras ae CO.JI.S.» ? 
J 'ig11orais jusqu'alors que :M. Santini, secrétaire a''Etat en ait fait par­
tie, puisque c'est foi qui a avancé (e chiffre ae 25 000 ais -
pams. Peut-être y engCo6ait-i{ {es snpp{é.tifs musu{mans 1 
servant aans Carmée française, auque{ cas, i{ était en 
aeçà ae {a réafité. 
Les cliijfres cités par {''E:<.press au 30 avri{ 1963 ne cor-

sonnes e11(evées en même temps que rles civils européens et pour {esque{s 
un P'V rle genrlarmerie a été éta6Ci. Qjwnt au;!,'._ autres, {es famiffes ter­
rorisées ne fes ont jamais signalées. 
:Mais ce soi-aisant rapport n'était que (a pfrase préparatoire à rme 
manœuvre poCiticienne au gouvernement tenaant à racofer C'é{ectorat 
pieas-noirs en Cui aaressant aes signau?(_ae 6on11e vofonté à travers sa 
souaaine so{{icituae à C'égara aes fami{fes rle aispa111s. 
'En effet, ce 5 aécem6re, journée choisie par Ce très gauffiste Cliirac pour 
honorer {a mémoire aes com6attants rl'Jl..1,'J{ morts pour {a :France, 
une p{aque apposée quai 'Bra11{y, aont (e te{te, am6igu aans sa aemie­
re partie associe L'ES PI/.RJO'J{'J{'ES 'DISPJl'l('ll'ES FI L'ES POP'll­
LJl.'I1O'J{S CI'VIL'ES 'VICTIM'ES 'D'E 9vfJISSJI.C'l(_'ES FJ'D''EXJ'I.C­
'IW'J{S co:M:MIS 'D'll'l(JI.J{rJ LJI. {j'll'E'f('f('E rJ) 'JI.L(j'E'f(I'E 'Err 
M'f('ÈS L'E 19 9v{MJ 'E'J{ 'VIOLJl.rJIO'J{_ 'D'ES JI.CCO'f('DS 
'D ''E'V I.78'{ 

responaent ,wffement à Cétat éta6Ci par (e 2ème 'Bureau . J J -, t 
(source Jl.m6assaae ae 1rance), pour cette même aate et O:ar., .!.t: • 1 '- - 7 'iol
j'ai aaressé à C'Eîpress photocopie a.e cet état (voir 
amrete jointe}. 
'En fait Ces aifférents gouvernements ae fa '//ème 
'Rjpu6Cique n '011t jamais a6oraé ce pro6(ème avec {e aésir 
a'a6outir: 
- 3.080 aispa111s pour Jean ae 'BrogCie en mai 1963;
- 1.500 seCon C'enquête au C.I.C.'R_, (Comité
Intematio11a[ ae fa Croi{-:R,smge} remise en octo6re 1963 
à ce même Jean ae 'BrogCie, aans (aqueffe Ce CI.Cl( 
avoue n'avoir pas o6tenu Caccès à une vingtaine tf.e 
camps ae prisonniers. 
- 'En 2004, fa airection aes archives au ministère aes
J!.ffaires 'Etrangères rena pu6Cic 3 192 noms ae personnes 

portées aispames en Jl.(gérie ou présumées teffes «penaant
{es aenriers mois ae {a souveraineté française» ai;rjt {e
te?(_te. Quarante-aeu{ ans pour accoucher ae aossiers
viaes pour (a pfupart.
- Liste révisée par fe Qjtai a'Orsay et portée à 2.281 en
2005, on aurait retrouvé 1.408 perso1111es par un coup ae
6aguette magique pro6a6fement.
Cette compta6iCité maca6re couvre {a périoae affant aes
utopiques «accoras If ''Evian» à {a fin rle {a souveraineté
française (3 juiffet 1962), l.l0ï enlèvements recensés
pour cette périorle, mais égafement {es rlit•li.uit mois srû­
vants puisque {es en(èvements con1111s aes services Ife
Cam6assaae ae 1rance (2.256) se poursuivront jusqu'au
31 aécem6re 1963 sans que {a :France n 'é{ève {a moùrare
protestation.
'En aamettant que ces cliiffres soient e?(_acts, ce aont je
aoute sérieusement, on arriverait à 4.000 en(èvements en
ajoutant (es 3ï0 aispams avant (e 19 mars 1962 et {es 

341 miCitaires sacrifiés par Ce cfref ae C'Etat ae {'époque

7.XlTeoe CCR.P.3 à 1.ARHEE 
Rlli' .. !J.JOR/2ème EUP.EAU 

BULL!lFilf DE R&ISEIG11Ell-lTS 

!,- Dans la journée àu 7 Juillet 1962, un renseignement 
d I excellente val eux pa..rvenu au Ç,A.,OR îaise.i t état de 1 1 enfouisse:nen� 
de ealievres F ,S,E,, victi.Eles du "pogrom" du 5 Juillet au bord 

• 
du PEffl', ilC, enfouissement effectué à coups de l:ull�ozer, 

_ "� . , U�e 1:co�ss2nce photo ,par hélicoptère fut immédiate-
w� •• O!'lOll.'le€ et executee dans la soiree du 7 Juillet. 

s, con.fi!"!!lée :>a: il� �-t?'��r.m�c "'.i.s..:,· .i.! 

r;f�icie!' qU2l rel:1,er le fait �:ls..�i-� · --- · 

- - dizai!le. à.e fosses di5nées ,Ul' la ri,,�· r WC, une fosse àu ceni:r: (aa.."auée d'une 

ché !1° 38)) a été tout fraichemwt comblée
�a .moto · int: montra à 1 1 éviàence les traces à. 1 un eri� ' 

ae rr seoent, 
Le renseign6e.'lt àonné paraissait donc bien recoupé, 

qui aaorait cepenaant se vêtir ae K!IKi- 3,- Le e Juillet, le Général Coc:Dandant le G.A.OR fit Les que{ques ai.zaines ae :français ae confession m11Su{- C0::!1!11'!:i.,ue!' le !'enseigr.eiüent au "csuitaine" B/j;E'j'T -h·f .;e la zone 
mm1e figurant sur ces fistes ne concernent que aes per- _______ e_u_:o_�:0_-Ll_e_J_' '_OP_�_�;. _______ - _____ -_' _"_-c_._"_-__ -___, 
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Une Katiba :fut envoyée sur place à la demande du G.A,OR. 

Aucun résul tJ�1"� "enqu�te" n' est parvenu à la 
è!ilnnaissance du 2è!lle Euf,éau 9-u "to,7. d tArmée.-

oL_ c;t /4,/ d� a� c::1'0L..4��-J�;,Jk._� 
� �� �d__ /4.. .L. �/��, 

7 / / / 04✓ _,//
"-., // Le Général de Division KATZ

Co�ant provisoirement le XXIVème Cocys d' Armée 

- x. 1� G4.ï.1rtl de Corps A.érien 2'. 0. Le Lt Colonel t)UMONtt _ 

,:;.---, .. �,;nnt :-::�l'Oérieu.:z- des ?0rces en Algérie
S'!A!r�·!A..i"'UR WTERARH:EES 

?.ème BffiŒA.U - LA RSGHA.ll 

J/.insi, {es fiéritiers au gau{ûsme, responsa6{e a'une partie ae ces en{ève­
ments (coffusion notoire au préfet tf 'Jt.Iger 'llitaûs Cros avec Jlzzeaine et 
Omar Ousseai(aurant {es si{. aemiers mois de {a guerre tf 'Jl.{géri.e} recon­
naissent 44 ans après que {es «accords tf''Evian» n'ont été qu'un cliiffon 
tfe papier pour {e 'f.L.9{ qui n'en a jamais eu cure. 
JI. f'époque, forsque nous tfénoncions cette tfuperie, nous «fes nosta{giques 
tfe f'O.J/.S.» on tentait tfe nous en empêcher au son tfes mitraiffeuses. 
QJie ne ferait-on pour un 6uffetin tfe vote ... 
'llenons-en tflaintenant au{ massacres tf 'Oran ce funeste S juiffet 1962. 
S 'appuyant sur aes cliiffres que M. Af onneret a cm 6on ae citer et que 
sefon son propre aveu «on se aéfena tfla[ au sentit/lent que {e massacre fut 
peut-être p{us amp{e que nous tavons pu aécri.re» ... «Le nom6re aes en{e­
vés recensés par {e 2e 'Bureau correspo,uC-i{ rigoureusement à {a réalité ou 
s'en approcfie-t-i{ seu{ement ?». {e joumaûste ae f''E?(press et {es joumau{ 
a{gériens nous traitent a'affa6u{ateurs. 
Je pense que M. Afonneret 11 'a pas re,ufu service à {a commwiauté pieds­
noirs et même à {'fiistoire car i{ savait pertinemment être 6ien en aeçà ae 
{a réaûté. 
Si {es renseignements re{atifs au{en{èvements antérieurs à f'intfépenaan­
ce ae {'Jl.{gérie peuvent être consiaérés comme vafa6{e à 80% car tarmée 
avait, après {e 19 mars 1962, a6anaonné une gra,ufe partie tfe {'intérieur 
aes terres, ifs sont fortement s1if ets à caution tfès Ci11aépe1ufance et 6ien 
enteuau, pour ce funeste S juiffet. 
L'am6assaae tfe 'france, {e CI.Cl( (1) et tarmée n'ont connu que ce que 
{es autorités {éga{es au nou.ve{ 'Etat ont 6ien vou6i feur communiquer si 
tant est qu 'effes-mêmes aient été au courant ae tout. J/.ucun service 
pu6{ic ne fonctionnait et fes chefs tfu. J.L.'l{ 11e to{éraient pas que C'ancien 
occupant s 'y intéresse. 
Pour corro6orer mes aoutes quant a {a fia6ilité aes renseignements 06te-
1ws par Carmée après {e 3 jui«et 1962, {e 6u{{etin ae renseignement '1{_0 

1512/XXI'llème C./2/ au 12 juiffet 1962 (joint en anne�) est mi ne peut 
plus cfair. La mention manuscrite faite par {e chef tfu 2ème 'Bureau 
montre aans que{{es fimites f'armée était confinée (2). 

Guy PUJANTE 

3 

( 1) Comité International de la Croix-Rouge - précisons que ce comité a
été autorisé par le F.L.N. à mener une enquête avec l'accord de la 
France pour que ce rapport ne soit pas publié. Ces informations 
connues du gouvernement français dès 1963 ont été cachées aux 
Familles de Disparus durant 44 ans. Elles ont été livrées en 2006 et 2007 
très partiellement et édulcorées de tout ce qui dérangeait les pouvoirs 
français et algérien. 
(2) Le capitaine Bakhti (pseudonyme) cité dans la note manuscrite du
bulletin N° 1512/XXIV Corps d'armée joint en annexe est le frère du 
Nemiche, surveillant général du lycée Ardaillon dans les années 50. 

..,,.,,.
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19 �• • 30 Juin 1962 
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.Mlht • 31 l)lo. 62 
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l'dvrlér 
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qi>YiGl' • Avril 1963 
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30 Avril 1%3, 
BIIJJI' DES EX1Cno:1s 00/IRE !ES 1 :1 PillSOlr.lES CIVILES � 

. -
1 Dhparltiono 
l(cnl�m,nu 

RetrO"JVél 1 
Tu6o vivante f ManqUento 

1 arnctations) r 

20 l 4 15 
IM 14 28 m
"62 81 68 3!3 m 32 90 349 

1 1107 128 1 190 1 789 

961 36 231 694 ◄07 31 !� lill 
177 39 82 D6 � 16 M 1� 
119 21 90 8 
87 4 70 13 

1 1636 1 147 ! 1 1!12 1 967 

71 12 39 :zo 
16 � 6 0 

33 8 7 10 
30 6 & 19 

1 !DO 31 57 62 

J\llllet 62 � 30 AV!ll 631 19136 1 178 1 779 1 1029 
== 

9 l'a• 62 • 3D Avril 63 1 3093 1 306 1 969 1 18!8 
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